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CHAPITRE VIII. 
-

Pratiques Particulières 
de cette Dévotion. 

ARTICLE I. 

Pratiques extérieures. 

226. uorQVE l'essentiel de cette dévo-
tion consiste dans l'intérieur 1), 
elle ne ta· e as d'avoi ~ -

sie.~~--::~~~~~~t~~-;.,.;.~~t 
a -...~ . t 

i n omr ere 2); soit parce que ~ . 

~=--~~ Jë:ii~~m. e, qui se c 
, u'il a fait u 

doit faire ; soit par .... 11.es~sr"."".'tl~~ 
pres édifier le prochain AUt , 
ce que ne font pffs' ê e es qui sont 
purement intérieures. ' 

~=--::=a~•~., 

d ai n donc n • :.;a:c")I~~ ~~.-:~l"'-iiil--• 
e r 

ns le cœur, qu'il faut éviter ce qui 

1) Voir plus haut, n° 119. 
2) S. Matth. XXIII, 23: « Il faut fair e ceci 

mais sans omettre cela. » 
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est extérieur, qu' il peut y avoir de la 
vanité, qu'il faut cacher sa dévotion, 
etc ... Je. leur ré pou,ds ayeç mQJ}.J4_aU.[e : 
Que les Hommes voient vos bonnes œu­
vres, afin qu'ils glorifient votre Père qui 
est dans les cieux 1) ; !,l.o..tu2as, comme 
dit saint Grégoire 2), qu'ÔÎÎc!ôive Jain_ 
ses actions et dévot· ons extéri ures 

our p aire aux o s e en 1rer 
(Ji que ouan~e, ce serait van1 e; mais 
on Ïes fait qûê'quefois devant les hon1-
mes, dans la vue de Iaire à Dieu et d 
le faire lor· • a a, ~P§ .se §QPCL 

. hommes. 
e ne rapporterai qu'en a rege e -

ques pratiques extérieures, que je n'ap­
pelle pas extérieures parce qu'on les fait 
sans intérieur, mais parce qu'e~ nt 
quel9ue chose d'extérieur, ~our~ dis­
tinguer de celles qu1 son. purement 
iifter1eîifes. • 

1. - Consécration après exercices prépa­
ratoires. 

Première pratique. - Ceux et celles 
qui voudront entrer en cette dévotion 
particulière, qui n'est point érigée en 
confrérie, quoiqu'il le fat à souhai-

1) S. Matth . , V. 16. 
2) Ho mil. II in Evange 1. 

227. 
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ter 1), après avoir, comme j 'ai ( dit) dans 
la première partie de cette préparation 
au règne de J ésus-Christ 2), employé 
douze jours au moins à se vider de l'es-

1) Les vœux de l'Apôtre de Marie se sont réa­
lisés. Sa chère dévotion est érigée en Archi­
confrérie, dont les tnembres, déjà très 11 0 111 -

breux, se multip lient d'une manière extraor­
dinaire. Voir la fin d u vo lume, la notice sur 
l 'Archiconfrérie de Marie , Reine d es cœurs. 

2) Ici et au n° 256 Montfort rappelle 
ses considérations sur l' ese r it du monde 
et l~s p rati q ues d+JJJéPJ'1s d,U mojiilZ u 1

il 
~ ctÔ nn_é dan~d' « {Gr ¾pu1,p,ter:.g rraç.tie 4.~ 
cette préearatiQn_ aµ_.dgge de J é~u,s.;.,ChrisJ >) . 

Au n ° 228 il renvoie à cette même première 
partie pour les Litanies du Saint-Esprit et 
l 'oraison qui suit. Tout cela on le ch erch e 
en vain dans l'œuvre de notre Saint, te ll e 
que nous la possédons. 

Il semble d onc démontré avec certitude 
que la première partie de son ouvrage a d is­
paru, et qu e son livre a été « déchiré », comme 
! 'annonçait la prophétie du n ° 124. 

Il semble aussi qu'avec les données que 
nous possédons on puisse reconstituer 1 e 
plan d e l'o uvrage t out entier. 

II fut co nçu, semble-t-il , comme (( une pré­
paration au règne de jésus-Christ ». Montfor t , 
pour établir ce règne , aura suivi dans so n 
livre la marche qu'il indique à l'âme pour la 
préparation des 30 jours, qui doit établ ir 
dans l 'âme ce règne du Christ par Mar ie. 
Une remi ère pa rtie traitait donc « de l' es-
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prit du monde contraire à celui de J ésus­
Christ, emploieront trois semaines à se 
remplir de J ésus-Christ par la très Sain­
te Vierge. Voici l'ordre qu'ils pourront 
garder : 

aire à celui d e J e u -
~ =-=i:;:.:;-~~= =-;~; 6). Certain s inÔ1ces du 

s t gérer ~~=--- it é 
aussi de a connai ssance u mepn s êiê 

e. 
La d eux i artL est la artie propre-

ru.en mana e e 'œt-LY e El e ne porte pas 
de titre dans le manuscrit. On l'a appelée le 
<< T raité d e la Vraie Dévot ion à la Sainte 
Vierge ». A part que lq ues pages, notamment 
la formule de consécration, annoncée au 
n° 231, nous possédons cette partie t out en­
t ière, ca r le « Traité » forme un tout com plet, 
compact, achevé. 

A noter q ue le << Traité » int rinsèquement 
co rrobore cette façon de concevo ir l'œuvre 
entière de Montfor t. Il est remarqua ble 
en effet q ue , a lors q ue dans « Le Secret 
de Marie » N\ontfo rt prend comme point 
de départ la nécessité d e la sanct ifi cation 
de l'âme, l e « Traité d e la Vraie Dévotion » 
est entièrement basé sur le « règne du Chri t , 
qui doit avec certitud e arrive r en ce monde ». 

(n os 1 et 13). 
L'œuvre, pour être complète , aura it dû 

donner un traité de la connaissance d e J ésus­
Christ, q ui est l'objet de la 38 semaine d e 
préparation.1\1ais Montfort pouvait se dispen­
ser ici de ce t ravail : il l'ava it fa it da ns son 
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228. Pendant la pren;Jière ~ewaipel ils em-
ploieront toutes leurs oraisons• et ac-
tions de piété à demapdec..ta connaissan­
c 'eu - " . ;rrm e s 
Q_~Ç~ • et i feront tou e es rt ' -
nfflifi~~e Pour cela, i s pourron , s' ils veu­
lent, méditer ce que j'ai dit de notre 
mauvais fond 1) et ne se regarder, les 
six jours de cette semaine, que comme 
des escargots, limaçons, crapauds, co­
chons, serpents et boucs ; ou bien ces 
trois paroles de saint Bernard : Cogita 
quid f ueris, se men putridum ; quid sis, 
vas stercorum ; /uturus sis, esca ver ­
mium 2). Ils prieront Notre-Seigneur et 
son Saint-Esprit de les éclairer, par ces 
paroles : Domine, ut videam 3); ou No­
verim me 4); ou Veni, Sancte Spiritus, et 
diront tous les jours les litanies du Saint­
Esprit et l'oraison qui suit, marqués dans 
magistral « Amour de la Sagesse Éternelle » 

ouvrage beaucoup trop peu connu, en le­
quel il décrit la fin vers laquelle est orientée 
toute sa spiritualité mariale. 

1) Voir plus haut, n° 78 et suiv. 
2) « Pense à ce que tu as été, un peu de 

boue; à ce que tu es, un peu de fumier; à 
ce que tu seras, la pâture des vers. l) (S. Ber­
nard, inter opera. Méditation sur la con­
naissance de la condition humaine.) 

3) S. Luc, XVIII, 41: cc Seigneur, faites que 
je voie ! » 

4) « Que je me connaisse ! » S. Augustin. 
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quand ils entendent ces paroles du 
Magnificat : Fecit potentiam in brachio 
suo, dispersit superbos mente cordis sui 1) . 

7. - Le mépris du monde. 

Septième pratique. Les fidèles servi- 256 . 
teurs de Marie doivent beaucoup mé-
priser, haïr et fuir le monde corrompu, 
et se servir des pratiques de mépris du 
monde que nous avons données dans la 
première partie 2). 

A RTICLE I I. 

Pratiques particulières et intér ieu­
res pour ceux qui veulent devenir 

parfaits. 

OUTRE les pratiques extérieures de 
la dévotion qu'on vient de rap­

porter, lesquelles il ne faut pas omettre 
par négligence ni mépris, autant que 
l'état et condition de chacun le permet, 
voici des pratiques intérieures bien 
sanctifiantes pour ceux que l'Esprit-
Saint appelle à une haute perfection. 

C'est, en quatre mots, de faire toutes 
ses actions par M arie, avec M arie, en 

1) S. Luc, I, 51 : {( Il a déployé la fo rce de 
son bras ; il a dissipé 1 es superbes avec leurs 
orgueilleuses pensées. » 

2) Voir not e du n ° 227. Cfr . L 'amour de la 
Sagesse éternelle, ch. X VI. 

257 . 




